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Notes sur quelques Silpbides et Liodiue.

DE LA COLLECTION GrOUVELLE^^\

PAR M. G. PORTEVIN.

Keerophorini.

Necrophorus armeniacus nov. sp.

Major, niger, meinbiana excisurae clypealis lutea, epipleuris omnino, tri-

busque maculis elytrorum rubro-aurantiacis. N. Przewaiskyo Sem. et valido

Poj't. affînis, a primo coloratione membranae clypet, punctaturaque elytrorum,

a secundo forma prothoracis et coloratione elytrorum distinctus. Caput leviter

et sparse punctidatum , membrana clypeali lata, campanuliformi d suliira

basali clypei angulata; antennis clava globulosa, picea, ad apicem extus

leviter rufescenti. Pronotiim trapeioidale , jere sciitiforme, postice valde rotun-

datum,inx impressionatum , disco subtililer et sparse punctulatum, margiiiibus

dense et fortiter punclatis. Elytra regulariter, sat dense et fortiter punctata

,

epipleuris a dorso bene discretis, humer is sat longe, marginibus lateralibus

magis dense et magis longe nigro-pilosis ; epipleuris omnino, duabus maculis

anterioribus , externa cum epipleuro conjuncta, unaque postica, pone calhim,

rubro-aurantiacis. Abdomen omnino nigro-pubescens et marginatum; meso-

sternum piibe brunneo curto et depresso, vestitum. Tibiœ posteriores rectœ

,

arista posteriori lata, acute tuberculata et paulo inflata, trochanteribus poste-

rioribus ad apicem emarginatis, angulo interno curie dentiformi, recto.

Long. 27 mm.

1 d Arménie Russe : Kagysman, 9,5oo mètres.

Par l'ensemble de ses caractères, cette espèce se place évidemment près

des N. Przewalskyi Sem. de Chine et N. validas Port, de l'Inde. C'est de

la première de ces espèces que N. armeniacus se rapproche le plus par la

l'orme de son pronotum et sa .coloration. Mais il s'en distingue par sa

membi-ane clypéale d'un jaune assez clair, la ponctuation de ses élytres et

leur arête marginale bien marquée. L'exemplaire que j'ai sous les yeux est

(') Yo'nBulh du Mus., p. 5.35»



—55 —
un c3*. La lête est grosse, cai'r(^e en arrière, le front est 1res linement

ponctulé, avec ies lignes late'rales réunies en ellipse large, effacées en ar-

rière; la suture entre le clypéus et le front n'est pas droite comme chez

Przeivalskyi , mais angulée eu arrière; les antennes sont assez courtes avec

une massue globuleuse , brun de poix, un peu éclaircie à l'extrémité. Le

pronoturn est en trapèze, mais si largement arrondi en arrière, qu'il paraît

scutiforme; ses impressions sont très peu marquées. Les élytres ont une

grosse ponctuation assez serrée; les deux nervures internes sont légèrement

indiquées. Quant à la coloration, il est permis de supposer qu'elle doit

normalement compi'endre une fascie antérieure et une tache postérieure

transverse isolée. Nous serions donc en présence d'une aberration , oh la

fascie antérieure n'est plus représentée que par deux taches, l'une petite,

placée juste sur la marge et réunie à l'épipleure, l'autre située sur le

disque et limitée en dedans par la nervure interne; la tache postérieure

s'arrête de mêmeen dedans à cette nervure. Quant à la tache marginale

antérieure, elle remonte très étroitement le long de la marge jusque devant

l'épaule.

Necrophords tencipks Lewis.

(Ann. anclMdf'. Nal. Hist., XX, p. 3'ii, 1887.)

Décrit du -lapon. Un exemplaire c? de Gensan (Corée) me parait

bien appartenir à cette espèce, dont je n'avais vu jusqu'ici qu'un exem-

plaire recueilli par J. Harmand aux environs de Tokio. Le pronoturn est

mat chez le d, tandis qu'il est brillant dans les deux sexes chez N. humator

et les côtés en sont régulièrement arrondis, de sorte qu'il n'est pas plus ré-

tréci en arrière qu'en avant, tandis que chez humator il est légèrement

trapézoïdal. La ponctuation des élytres est plus fine et plus serrée, les épi-

pleures absolument concolores. Les antennes ont une massue sombre, plus

allongée, dont le dernier article est roussàtre en dedans. La pubescence des

cuisses, des tibias et des tarses est jaune. Les trochanters postérieurs du d*

sont rétrécis vers le bout, fortement échancrés, leur angle interne en

courte dent droite, fortement écartée de la cuisse; chez humator c?, ils

sont presque de la mêmelargeur d'un bout à l'autre et leur angle interne

est en dent non ou à peine déjetée en dedans, mais faiblement incurvée

vers le ventre.

Necropuorus poDAGRicis Porleviu.

( Bull. Mun. Paris , 1920, p . ^J .

)

Je n'ai décrit que le d. La 9 est extrêmement voisine de nepaknsis

Hope '''. Elle s'en distingue par son pronoturn un peu plus transverse,

'"' Dans ia description de cette espèce, je l'ai comparée à N. insularis Grouv.

J'ai reconnu, depuis lors, que cetlo dernière espèce n'est qu'une variété de nepa-
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piiismat, iniponctuë sur le disque, avec les marges à ponctualion pius

fine cl plus écartée, el ses élytres à ponclualion plus grosse et moins ser-

rée. En outr.^, je n'ai pas encore vu de podagriciis- qui présentât des points

noirs dans les fascies orangées, mais ce dernier caractère, chez les Nécro-

phores , est un de ceux sur lesquels on ne peut guère s'appuyer.

La tache rouge du front a une tendance marquée à disparaître : c'est

alors la variété : nigrifrons nov. var.

L'espèce existe aussi aux Céièbes : Bua-Kreng, 0,000 mètres (Fruh-

storfer).

Necrophorcs basalis Falderman.

(Cat. Col. Bung. p. 28, iSSa.)

C'est une espèce réellement valable et qui a été méconnue par les au-

teurs. En voici nne nouvelle description . faite d'après plusieurs exemplaires

de la collection Grouvelle :

Noir, avecla membrane clypéale d'un jaune-brun, les trois derniei*s ar-

ticles de la massue, les épipleures en entier, ou prescpie en entier, et deux

fascies élylrales jaune ou rouge orangé. Tète à front visiblement ponclulé,

les lignes frontales profondes, entières, réunies en ellipse un peu pointue;

membrane clypéale canipanuliforme cf, en très petit triangle 9. Pronotum

subcordiforrae , élargi en avant, sinué sur les côtés, mat d*, assez visible-

ment ponctué sur toute sa surface, cette ponctuation forte en avant, dans

les angles antérieurs et sur les marges. Elytres à grosse ponctuation dense,

mêlée de rides; épipleures rouges en entier, ou bien marqués sous l'épaule

d'une tache noire, un peu nébuleuse sur les bords, et séparée de la bande

noire basilaire par l'arête marginale qui reste jaune. Pubescence margi-

nale des élytres et de l'abdomen jaune, celui-ci avec les arceaux garnis en

arrière, en dessus et en dessous dune frange de poils jaune d'or serrés.

Metasternum à pubescence jaune d'or, brunâtre latéralement, plus courte

au milieu. Trochanters postérieurs du d rétrécis vers l'extrémité, celle-ci

plutôt tronquée qu'échancrée , la pointe interne courte, nullement déjetée

en dedans comme chez rnterhiptus, recourbée vers le ventre. Tibias

lensis, sans macule frontale, où le point noir do la fascie postérieure est réuni à

la fascie noire médiane. Je n'ai pas vu le type unique de Hope, conservé au Bri-

tish Muséum, mais M. H. E. Andrewes a eu l'amabilité de me communiquer un

exemplaire parfaitement identique
,

qu'il avait confronté avec ce type. Il en résulte

que A', insularis Grouv. et aussi A. ocellalua Fairm. sont identiques avec A^ ne-

palpnsis. Ce dernier est donc répandu dans la Chine Centrale, le nord de l'Inde,

la presqu'île Indo-Chinoise et les îles de la Sonde.

l'ar contre, je le crois étranger à Bornéo, oiî il est représenté par potJagricua.

L'ah. bnnieensis Port, doit être rapportée à ce derniei'. Quant à l'ab. impiotclntus

Port., elle tombe en synonymie de A. por/aj^f/ci/s.
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conrls et larges, l'angle apical exiernedes poslérieiu's non prolongé. Long.

•>.-2 niillinièlres.

Sibérie orientale. Corée : Gensan.

Je considère comme coloration typique celle où les épipleures sont

entièrement orangés. La variation qui possède des épipleures tachés de

noir en avant sera l'ab. Faldermani nov.

On a souvent comparé cette espèce, à commencer par son descripteur,

à N. vespillo L. ¥a\ réalité, elle est beaucoup plus proche de japonicus,

dont elle a le faciès, mais ses tibias postérieurs absolument droits Fen

séparent immédiatement. Les caractères indiqués ci-dessus permettront

également de la distinguer de N. interrtiptus Steph. auquel elle ressemltle

aussi à première vue.

Necrophords scrutator Blanchard.

(Voy. d'Ort). Col.
, p. 7/1, 18/10.)

dette espèce, décrite de Bolivie, appartient également à l'Aigentine,

quoiqu'elle ne figure pas parmi les rrSiltidos Argentinosn de C. Berg ( Com.

Mus. Nac. Biien.-Aires , 1,9, 1 901). Elle oflfre une aberration remarquable,

en ce sens qu'elle reproduit presque exactement le système de la colora-

tion typique de A', didymus Br. Les fascies sont complètes, quoique ré-

duites en largeur, et les épipleures sont envahis par la couleur noire, saut

une tache subhuméraie. Mais celle-ci est toujours beaucoup plus allongée

que chez didijimis, ce qui permet de les difféi-encier. J'appellerai cette va-

riation : ab. fallaciosus nov.

N. scrulalor varie, pour la taille, de 19 à 2(j millimètres.

liiodidae.

Deux espèces, provenant de Java, où cette famille n'était pas encore

représentée, sont sous mes yeux. En voici la description :

liiodîni.

Pseudocolenis laevipennis nov. sp.

Sat curie ovata, rufa, capite postice, pronoto in medio elytrisque plus m't-

nusoe hifuscatis, antennarum clava infumata, pedibus rufo-testaceis. Capul

impunctatum
,

pone basin antennarum leviter bi-impressionatum; antennis

elongath
, fnrtker piloseîlis , clava Ja.va pnruni incrassata , quinqiie articula ta,

nrliculo ultinio elongato, ad apicetn ohtuso et rufesccnti. Prnnotum valde

Iransversuni , antice regulariter angustaluin, lateribus parum rotuiidatis, an-
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gulis posticis redis, nonnihil punctalum. Elytra postice regulariîer curvatim

attenuata, haud punclata, parum nitula, stria suturait paulo ante rneâvun

ahhreviata. Long, a mm, 5-3 mm.

Java ; Buitenzorg, i.ooo mètres. i'Kauaegieter).

Facile à distiagiier des autres espèces du g'eure par ses élytres sans

aucune trace de strigosite's transverses. Quant à i^i coloration de la tête, du

pronotum et des élytres, elle varie comme d'habitude du brun au roijx,

le pronotum restant toujours marginé de cette couleur.

La rencoQtre de cette espèce à Java est très inte'ressante. Elle appartient

à un genre qui n'e'tait connu jusqu'ici que du Japon. Cependant il se

pourrait très bien que le genre Colemsia Faav. de Nouvelle-Calédonie , ne

fût pas différent de Pseudocolenis Reitt.

A^athidiini.

Agathidivun (Gyphoceble) laticorne nov. sp.

Brunneum, nitidissimum^ pronoto auguste mfo-nuirginato. Caput lalum,

haud punctalum, untennis ad hasin rubris, clava late, infuscata, articula

idtimo ekuigato, ad apicem parum attenuato et rotundato, ornnino liiteo.

Pronotum latum, impunctatum , ungulis podicts indicatis. Elytra haud punc-

lata, stria suturali nulla. Siihtus rufescens, pedihus lœte rufo-testaceis.

Long. 1 mai. g.

Java : Buitenzorg. i.ooo mèti'es (Kannegieter).

Voisin des C. Grouvellei Portev. de Birmanie et Sumatra et C. Andrewest

Portev. de l'Inde méridionale. Il se distingue du premier par sa taille plus

faible, son pronotum sans trace de ponctxiation et la forme de ses an-

tennes : chez Grouvellei, la massue est proportionnellement moins large,

avec le dernier article longuement acuminé. Il diffère du second par sa

couleur générale et par celle de ses antennes, dont la massue, chez An-

drevcesi, est entièrement obscure et moins large. Il s'en rapproche par son

pronotum qui, vu de profil, présente un angle obtus émoussé, mais bien

distinct. Ce dernier caractère Téloio-ne de notre C. Itevimtuni Er. cheza o
lequel le pronotum. vu de profil, forme une courbe continue, t Cf. Por-

TEVix, Bull. Soc. entom. Fr., 1908. p. 256.)


